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I- Description de l'exploitation agricole: 
 
L'exploitation agricole s'étend sur une superficie de 9,80 hectares. Environ 2,80 hectares sont dédiés 
à la culture de céréales-pois et 7 hectares sont dédiés aux prairies temporaires et permanentes. 
Le cheptel se compose de 75 brebis allaitantes qui produisent environ 120 agneaux par an et qui 
sont de race mouton Vendéen, Rouge de l'Ouest et Ile de France. La production ovine est certifiée 
en culture biologique depuis 1997. En juin 2013, l'exploitation a reçu le prix du coq de cristal pour 
la viande d'agneau. 
La production de volailles représente la plus grosse spéculation de la ferme. Sur une année, nous 
produisons 1 000 canards, 2 000 pintades, 5 00 dindes et 27 000 poulets. L'ensemble de l'élevage de 
volailles est certifié en qualité différenciée par la Région wallonne. 
L'ensemble des parcelles est dédié à l'alimentation des moutons et aux parcours extérieurs des 
volailles. 
L'exploitation possède un magasin à la ferme où 25% de la production de volailles et des colis 
d'agneaux y sont vendus. Le reste est vendu à la coopérative Coprosain. 
 
 
II- Objectif en tant que Centre de Référence et d'Expérimentation : 
 
L'objectif de la ferme en tant que CRE est de chercher des pistes pour accroître l'autonomie 
alimentaire de l'exploitation. 
Concernant l'élevage des volailles, le but premier est de chercher à savoir s'il est possible de 
remplacer un maximum de soja dans la ration par d'autres sources de protéines produites en Europe 
et si possible en Belgique. 
Concernant les moutons, l'autonomie est acquise depuis quelques années. Le but en tant que CRE 
est d'analyser par des sources scientifiques les méthodes pratiquées sur la ferme et de faire connaître 
les résultats obtenus afin qu'elles puissent profiter aux éleveurs et éleveuses en recherche 
d'autonomie fourragère sur leur ferme. 
 
 
III- L'élevage de volailles : réduire la dépendance aux importations de soja 
 
L'élevage de volailles représente le plus gros du chiffre d'affaires de la ferme. Avec près de 27 000 
poulets abattus par année et la petite superficie de l'exploitation, il nous est difficile de produire 
nous-mêmes l'alimentation de nos volailles. Nous nous tournons alors vers des moulins wallons 
pour nous fournir  cette alimentation. 
Toutefois dans un souci de préservation de l'environnement et de meilleure traçabilité des aliments 
consommés par nos volailles, nous souhaitons accroître l'autonomie alimentaire de notre élevage de 
volailles. Être reconnu en tant que Centre de Référence et d'Expérimentation nous a donc permis 
d'entreprendre des changements dans l'alimentation des poulets. 
 
 
Depuis maintenant deux ans, nous travaillons avec le Moulin Hick à Aubel pour l'aliment des 
poulets et des canards. Par comparaison, cette formule, dédiée aux poulets, est également utilisée 
pour l'alimentation des poulets labellisés « Val Dieu » vendus au sein de la chaîne de distribution 
Colruyt. Le label Val Dieu est considéré comme un label de qualité, 100% végétal. 
 
La formule se compose comme suivant: 
 
Composés de l'alimentation Pourcentage Taux Protéine et Matière grasse 

Froment 40% 20% protéine 

Maïs 30% 

Soja 25% 



Huile de soja 2% 4% matière grasse 

Minéraux 3% 
 

 
 
A- Premier essai de changement dans l'alimentation animale 
 
Dans un souci d'autonomie alimentaire, nous trouvions approprié d'essayer dans la mesure du 
possible de remplacer le soja par d'autres sources de protéines produites en Europe. Sachant qu'il est 
difficile de remplacer totalement le soja (celui-ci apporte des acides aminés indispensables à la 
croissance), nous nous sommes tournés vers un premier fabricant d'aliments Fayt-Carlier. Un essai 
de formule à base de pois et de tourteau de colza a été commandé. Cet essai ne fut pas concluant. 
D'une part, la structure de l'aliment ne plaisait pas aux poulets, d'autre part le goût ou l'odeur de 
l'aliment ne le rendait absolument pas appétant entraînant un très fort tri de la part des poulets donc 
du gaspillage. 
 
B- Deuxième essai de changement dans l'alimentation animale 
 
Suite à cet essai infructueux, nous avons recherché un autre moulin qui serait capable de nous créer 
un aliment à façon avec une source de protéines plus locales. Nous nous sommes alors tournés vers 
le moulin SCAR. 
Voici la formule étudiée par le moulin SCAR dans le but de remplacer un maximum de soja : 
  
Composés de l'aliment Pourcentage Taux protéine et matière grasse 

Froment 38% 17% protéine 

Maïs 25% 

Pois protéagineux 10% 

Tourteau de colza 6% 

Tourteau de soja 8% 4,2% matière grasse 

Huile de soja 2% 

Tourteau de tournesol 7,5% 

Minéraux 3,5% 
 
L'aliment était beaucoup plus appétent pour les poulets. L'expérimentation a donc pu être effectuée. 
L’étude a porté sur deux lots de 400 poulets. Chaque lot a été nourri avec soit l’aliment Hick, soit 
l’aliment SCAR. 
Les poulets ont été pesés à 11 semaines, juste avant l’abattage (Cf. annexe n°1 Tableau poids vifs 
des poulets à 11 semaines, avant l’abattage (11/12/2013)). Nous constatons une différence de poids 
de 230g pour la moyenne des 30 poulets pesés, avec un avantage pour l’aliment Hick. Ceci peut 
s’expliquer par le taux de protéine plus élevé de la ration alimentaire avec l’aliment Hick (20% 
contre 17% pour l’aliment SCAR) . 
 
Un deuxième essai était en cours d’expérimentation toutefois celui-ci a été interrompu brutalement 
par l’intrusion d’un renard dans un des deux poulaillers. Ceci a entraîné de grosses pertes (220 
poulets morts) donc l’arrêt du second essai. 
 
Par rapport au premier essai réalisé, on constate que l’aliment est très appétant. A titre indicatif, en 
termes de consommation, nous avons constaté que les poulets nourris à l’aliment SCAR ont 
consommé plus d’aliments. Un nouvel essai de 2x400 poulets Turbo Color a démarré le 10 février. 
Un protocole d'essai plus poussé sera effectué. Le calcul de l’indice de consommation sera entre 



autre calculé (les poulets ont déjà été pesés à leur arrivée). 
 

L'aliment SCAR (à gauche) contient que 17% de protéine alors que l'aliment Hick (à droite) en contient 20%.  
 
Une autre constatation peut être faite. La litière des poulets 'SCAR' est plus humide et plus odorante 
que la litière de l'autre lot de poulets 'Hick'. Cela est dû aux composants de la formule, notamment 
les pois protéagineux qui rendent les fientes plus liquides. 
 
Il n’y a pas de différence de couleur des carcasses à l’abattage. Les carcasses ne présentent pas de 
graisses supplémentaires. 
 
Conclusion de nos essais:  
 
Dans un souci d’écologie et d’autonomie protéique et financière, malgré la légère différence de 
croissance, l'éleveur ou l'éleveuse de volailles, souhaitant dépendre moins du soja, a la 
possibilité de demander à différents moulins de créer des aliments à façon afin de réduire la 
teneur en soja vers un pourcentage plus infime et se tourner vers des protéines produites plus 
localement. Dans notre essai, l'aliment SCAR ne contient que 8% de soja. 
 
 
 
IV- L'élevage de moutons : une ration alimentaire 100% « faite maison » 
 
Si l'élevage de mouton ne représente qu'une petite partie du chiffre d'affaires de l'exploitation 
agricole, celui-ci est un bel exemple d'autonomie alimentaire. Utilisant toutes les superficies de la 
ferme pour l'alimentation des 75 brebis et quelques 120 agneaux certifiés en agriculture biologique, 
un temps de travail non négligeable est consacrée à cette spéculation. La ferme a été récompensée 
en 2013 par un coq de cristal pour la côte au filet double d'agneau.  
 
A- Les cultures 
 
Chaque année, nous semons entre 60 ares et 1 hectare d'épeautre-avoine-pois et 1 à 2 hectares de 
triticale-avoine-pois afin de nourrir le cheptel.  
La récolte de 2013 s'est faite sur 60 ares pour l'épeautre-avoine-pois et 1,40 hectares pour le 
triticale-avoine-pois. 
Toutefois, le printemps 2013 ne nous a pas été favorable. La fraîcheur et l'humidité de celui-ci ont 
influencé défavorablement les rendements en céréales, ces dernières ont peu tallé. 
La parcelle d'épeautre-avoine-pois a donné un rendement de 6 800kg/ha, ce qui représente un score  
moyen. Pour le rendement du triticale-avoine-pois d'hiver, le rendement a été de 6 000kg/ha. 
 
La parcelle de triticale-avoine-pois de printemps a été ensilée en ballots fin juillet car lors de l'orage 
du samedi de la foire de Libramont, l'avoine était tellement haute que tout le champ a versé. Ce fut 



la première fois que nous avons essayé la récolte en immature. Une analyse de fourrage a été 
réalisée au CARAH (Cf. annexe 2). Il s'est avéré que le mélange est riche en énergie mais 
relativement pauvre en protéine. 
 
Des comptages des grains ont été effectués via l'Université de Liège par le stagiaire de la vétérinaire 
Emilie Knapp, docteur en médecine vétérinaire. 
Après la moisson, le stagiaire comptabilisait à la récolte 63,6% de triticale, 28,4% d’avoine et 8% 
de pois sur la parcelle triticale-avoine-pois. 
De même, il comptabilisait à la récolte 57,4% d’épeautre, 22,3% d’avoine et 20,2% de pois sur la 
parcelle d'épeautre-avoine-pois. 
Des analyses ont également été effectuées sur les deux récoltes (Annexe 3 et 4) 
 
 

Récolte 2013 de triticale-avoine-pois (à gauche) et d'épeautre-avoine-pois (à droite) 
 
 
B- les prairies 
 
7 hectares de la superficie de l'exploitation (soit les ¾ de la superficie) sont dédiés aux prairies. 
2 hectares sont consacrés aux prairies permanentes. Celles-ci sont non labourables car fort humides. 
Les 5 hectares restants sont divisés en 5 parcelles d'un hectare composées du même mélange 
complexe Sencier N°4 avec un ajout de luzerne. Elles sont réparties de la manière suivante: 

− une prairie âgée d'un an 
− une prairie âgée de deux ans 
− une prairie âgée de trois ans 
− une prairie âgée de quatre ans 
− une prairie âgée de cinq ans 

Au bout de la cinquième année, la prairie est labourée pour y semer des céréales. 
 
Une analyse de flore a été pratiquée début juillet par Fourrages Mieux, juste avant la fauche de trois 
parcelles différentes: celle d'un an, la deuxième de deux ans et la troisième de trois ans. 
Les résultats nous sont parvenus (Annexe 5).  
On peut constater que pour un même mélange planté, la flore des trois parcelles évolue avec le 
temps. La première espèce qui disparaît est le trèfle violet. Les deux premières années, les ray-grass 
restent bien présents mais la troisième année, l'espace laissé par les trèfles violets qui ont disparu est 
comblé par le dactyle qui se développe beaucoup. Le trèfle blanc prend aussi la place laissée par le 
trèfle violet. Si la luzerne est bien implantée, on la retrouve encore pendant la troisième année. La 
fléole et la fétuque sont peu présentes dans les mélanges. Les mélanges évoluent différemment en 
fonction du type d'exploitation. La fauche favorisera le trèfle violet tandis que la pâture favorisera le 
trèfle blanc. 
 
Fourrages Mieux s’interroge sur l’utilité d’implanter des mélanges complexes. En effet, de par leurs 



analyses, ils ont pu constater que certaines variétés ou espèces implantées ne sont pas ou peu 
présentes au départ mais peuvent se développer plus tard. Dans ce cas-là, elles prennent la place 
d’autres espèces qui ont disparu. Mais cela reste en débat. 
 
Des analyses ont été réalisées au CARAH: 

− ensilage de prairie temporaire – parcelle d'un an (annexe 6) 
− ensilage de prairie temporaire- parcelle de deux ans (annexe 7) 
− ensilage de prairie temporaire-parcelle de trois ans (annexe 8) 

 

 
Parcelle d'une prairie temporaire d'un an avant la fauche de la première coupe 
 
La ration alimentaire 
 
En 2013, 60 agneaux sont nés entre le 10 mars et le 10 avril. Ils ont été pesés deux fois courant du 
mois d’avril et de mai pendant qu'ils se trouvaient en prairie sous la mère. Ces agneaux ont été 
abattus entre octobre et février. Ils ont été pesés vivants avant l'abattage. Ces pesées nous donnent 
une indication sur la croissance et le gain de poids des animaux (annexe 9). 
Ainsi, au plus la portée est multiple, au plus les agneaux sont légers à la naissance et ils mettront du 
temps à croître. A l’abattage, les agneaux sont classés selon leur conformation (E : très bonne 
conformation, U : bonne conformation et R conformation moyenne.) et leur état d’engraissement 
(1 : trop maigre, 2 : fini et 3 trop gras). On peut dès lors remarquer que très peu d’agneaux sont 
classés en 3. Cela s’explique par l’expérience de l’éleveur, la génétique mais également la ration 
alimentaire (utilisation de céréales fermières en rationnement). 
 
La ration alimentaire des brebis se compose de paille, foin et ensilage à volonté. La quantité de 
céréales (triticale-avoine-pois et épeautre-avoine-pois) varie en fonction des besoins physiologiques 
des animaux (début de gestion- fin de gestion – lactation avec un agneau ou plusieurs agneaux). 
 
Concernant la ration alimentaire des agneaux, en prairie ils ne consommaient que de l’herbe et le 
lait de leurs mères. L’engraissement s’est fait en bergerie. Foin-paille et très bon ensilage à volonté. 
Plus les céréales de la ferme : triticale, avoine, pois et épeautre à raison de 1 à 1,2 KG par jour. 
 
Conclusion: 
 
Tout le potentiel de la ferme est exploité par l'élevage des brebis allaitantes. Avec 9,8 hectares, 
nous avons montré qu'il est possible de nourrir en totale autonomie 75 brebis et environ 120 
agneaux. 
 
V- Diffusion de l'information  
 



Quels ont été les moyens mis en place pour diffuser l'information: 
 

− les réunions « autonomie » organisées par le groupe autonomie (Agrisain-MAP-FUGEA) 
qui ont lieu depuis janvier 2012, notamment la séance d'information sur les protéagineux 
organisée par le groupe avec comme orateurs Christine Cartysse et Dominique Hannoteau le 
20 mars dernier. 

− la visite de terrain organisée le 28 juin sur notre exploitation  
− l'article du Sillon belge du 13 septembre 2013 
− les articles parus dans la Lettre paysanne, notamment dans la Lettre Paysanne de juillet 2013 
− l’article parus dans le journal de la FICOW suite à la visite de terrain du 28 juin 
− les articles dans le Courrier de l'Escaut 
_ la visite de terrain le mercredi 02 octobre par une classe d'étudiant de l'ULB en stage au 
CARAH avec Marjolein Visser 
− une visite de terrain le 5 octobre avec les étudiants du Centre de formation de la FUGEA 
− la visite de terrain concernant la culture de dérobée le 11 octobre 
− la venue de la RTBF pour un reportage diffusé au JT du 13h 
− reportage en cours de création par Matélé pour l'émission « c'est produit près de chez vous » 
− reportage en cours de création par Notélé 

 
 
 
 
VI- Tableau des réunions internes au CRE depuis février 2013 
 
 
Date Objectif 

14/01/14 Réunion dédiée à la préparation des rapports 
finaux et à la demande de reconduction pour une 
deuxième année 

08/11/13 Réunion pour réfléchir une potentielle 
reconduction des CRE pour une deuxième année 

20/09/13 Réunion pour faire le point sur le travail des 
CRE et préparer les prochaines visites de terrain 
sur les dérobées 

19/07/13 Bilan des visites de terrain des fermes + 
réflexions sur les prochaines visites à organiser 
avec Université de Liège, FUGEA et Région 
wallonne 

Début juillet Diagnostics de parcelles dans les fermes avec 
Fourrages Mieux. 

07/06/13 Réunion de préparation des visites de terrain 
avec Université de Liège, Centre Pilote bio, 
FUGEA et Région wallonne 

03/05/13 Réunion des CRE pour faire le point sur 
l'avancée des travaux dans les fermes et sur les 
analyses de sols. Proposition de faire le lien avec 
le groupe « Plan protéine » mis en place par le 
CRA-W. Première participation de François 
Grogna, du centre pilote bio et UNAB pour 
parler des céréales immatures et Université de 
Liège et FUGEA + Région wallonne.  



12/02/13 Réunion de mise au point avec les CRE sur les 
analyses de sols et les problèmes rencontrés. 
Participation de Fourrages Mieux et université 
de Liège et FUGEA + Région wallonne. 

18/01/13 Première réunion CRE avec les explications sur 
le fonctionnement des CRE par Christian 
Papeians, ce que les CRE doivent présenter en 
termes d'analyses (sol, fumure etc). Participation 
de Fourrages Mieux et Université de Liège + 
FUGEA + Région wallonne. 

 



Annexe 1 : tableau poids vifs des poulets à 11 semaines, avant l’abattage (11/12/2013) 
 
Poids vifs des 
poulets nourris à 
l’aliment Hick 
(kg) 

Poids vifs des 
poulets nourris à 
l’aliment SCAR 
(kg) 

3 ,380 3,255 
3,560 3,145 
3,570 3,115 
3,200 3,270 
3,400 2,955 
3,570 3,190 
3,540 3,365 
3,690 3,265 
3,290 3,250 
3,830 3,240 
3,170 3,140 
3,570 2,955 
3,525 3,520 
3,290 3,110 
3,300 3,305 
3,595 2,925 
3,345 3,375 
3,710 3,400 
3,565 3,310 
3,120 3,260 
3,325 3,540 
3,300 3,270 
3,340 2,980 
3,660 3,380 
3,235 3,040 
3,310 3,240 
3,075 2,905 
3,365 3,375 
3,410 3,055 
3,795 3,075 

Moyenne : 
3,430 

Moyenne : 3,200 

 
 



Annexe 2 : Analyse de fourrage réalisée par le CARAH sur les céréales immatures (14/02/2014) 
 
 



Annexe 3 : Analyse de fourrage réalisée par la station provinciale d'Analyses Agricoles de Tinlot sur 
la culture de triticale-avoine-pois 
 
 



Annexe 4 :  Analyse de fourrage réalisée par la station provinciale d'Analyses Agricoles de Tinlot 
sur la culture d'épeautre-avoine-pois 
 
 



Annexe 5 : résultats des observations et des prélevés effectués par Fourrages Mieux le 9 juillet 2013 
 



 
 



 

 



 



 
 



 
Annexe 6 : analyse d'ensilage de prairie temporaire – parcelle d'un an  



 
 



Annexe 7: analyse d'ensilage de prairie temporaire- parcelle de deux ans 
 
 



Annexe 8 : analyse d'ensilage de prairie temporaire – parcelle de trois ans 
 
 



Annexe 9 : Pesées des agneaux 
 
 

N° 
boucle 

Sexe Type de 
portée 

pesée 1  
2404/2013 

(Kg) 

pesée 2 
25/05/2013 

(Kg) 

poids vif 
avant 

abattage 

poids 
carcasse 
et classe 

Date 
abattage 

3479 M 1 15 30 61 31,8 (E2) 04/12/2013 
3481 F 1 10,5 25 48 23,3 (E3) 08/01/2014 
3997 M 1 10 23 49 23 (E2) 17/10/2013 
3482 F 1 20 30 50 23 (U2) 20/11/2013 
3493 F 1 17 31 - - - 
3499 M 1 11,8 22 68 31,6 (U2) 22/01/2014 
3484 F 1 17 29 45 19,7 (U2) 27/10/2013 
3496 F 1 12,6 26 44 19,4 (U2) 13/11/2013 
3495 F 1 17 28 46 21 (U2) 13/11/2013 
3492 F 1 11,5 24 48 20,9 (U2) 22/01/2013 
3396 F 1 16 28 - - - 
3480 F 1 14,1 27 41 19,8 (U2) 13/11/2013 
3992 F 1 10,2 21 49 23,2 (E2) 29/01/2014 
3486 F 2 17,7 27 48 21 (U2) 13/11/2013 
3383 F 2 13,1 24 42 17,7 (U2) 13/11/2013 
3979 M 2 7,7 14 49 23,4 (U2) 04/12/2013 
3995 - - - - 41 16,9 (U2) 04/12/2013 
3397 M 3 12,2 21 47 23,5 (E2) 20/11/2013 
3390 F 3 11,2 20 43 18,1 (U2) 11/12/2013 
3478 F 2 9,3 20 48 21,4 (U3) 09/01/2014 
3988 F 4 8 15 42 20,3 (U2) 09/01/2014 
3399 M 2 15 27 - - - 
3393 F 2 10,5 20 40 17,3 (U2) 09/01/2014 
3388 M 2 14,6 28 48 22,8 (U2) 03/10/2013 
3380 M 2 14 28 54 21,7 (E2) 03/10/2013 
3386 F 2 11 22 - - - 
3985 M 3 8,1 14 41 20,4 (R2) 11/12/2013 
3984 F 3 13 - - - - 
3986 F 3 7,2 13 35 13,8 (E2) 12/02/2014 
3379 M 2 7,4 12 43 19,6 (U2) 18/12/2013 
3387 M 2 13,3 24 50 23,6 (E2) 30/10/2013 
3382 M 2  23 - - - 
3392 M 2 11,2 25 50 22,4 (E2) 03/10/2013 
3394 M 2 14,4 27 47 23,6 (E2) 20/11/2013 
3980 F 4 6 ,2 11 38 17,8 (R2) 18/12/2013 
3385 F 2 12,3 24 - - - 
3491 F 4 9,2 19 - - - 
3483 F 4 12,1 19 48 23,2 (U2) 30/10/2013 
3489 M 4 12 23    
3990 F 2 6,9 12 36 16,5 (U2) 04/02/2014 
3498 M 4 7,9 11 43 19,1 (U2) 12/02/2014 
3391 M 2 12 21 51 23 (U2) 23/10/2013 
3381 M 2 12,7 - - - - 
3398 M 2 14,8 27 57 27,3 (E2) 17/10/2013 
3395 M 2 14,2 25 48 22,4 (U2) 23/10/2013 
3389 F 2 13,1 25 - - - 
3400 F 2 16 30 - - - 



3376 F 2 15 27 47 22,5 (U2) 06/11/2013 
3490 M 2 9,5 15 48 20,9 (U2) 27/11/2013 
3377 F 2 13,7 25 - - - 
3378 M 2 15 29 56 27,3 (U2) 30/10/2013 
3476 F 2 12,2 21 49 23,3 (U3) 22/01/2014 
3487 M 2 13,6 28  32,3 (U2) 06/11/2013 
3982 F 4 6,4 12 41 17,6 (U2) 29/01/2014 
3993 M 4  15 44 21,2 (U2) 23/10/2013 
3497 M 2 15 23 - - - 
3488 F 2 15 22 - - - 
3485 M 2 11,7 20 47 19,9 (R2) 17/10/2013 
3494 F 2 11,6 23 - - - 
3998 F 2 8,3 17 - - - 
3989 M 2 9,9 18 - - - 

 
Légende :  
 
Type de portée : 
 
1 :  né simple 
2 : né double 
3 : né triple  
4 : né quadruple. 
 
Classe et conformation : 
 
E : très bonne conformation 
U : bonne conformation  
R conformation moyenne et leur état d’engraissement  
1 : trop maigre 
2 : fini  
3 trop gras 


